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CAMEROUN

SANTÉ

Chômage et précarité
des jeunes  médecins 
Sur 1000 médecins, seulement 300 réussissent à décrocher
un poste. 

Le foot est devenu un instrument d’aliénation de masse et une «arme de diversion massive». Il
semble que le plan du régime en place est de faire passer le conflit actuel entre le MINSEP et la
FECAFOOT comme « la vitrine rose, l’écran de rêve, un mirage» qui travestit la misère sociale,
une scène qui masque les réels problèmes économiques et politiques. L'entraîneur belge Marc
Brys a été installé avec célérité  sur le banc de touche de notre équipe fanion, le gouvernement
devrait montrer la même hardiesse pour résoudre les problèmes de délestages électriques, de
manque d'eau potable, de chômage des jeunes et de vie chère qui préoccupent le plus les ménages. 

P 3&4

Le Président de la FOCACO 
au Groupe AFNOR  
Ce groupe international conçoit et déploie des solutions
fondées sur les normes volontaires. Pages 8&9Pages 5&6
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C’est le sentiment d’en-
semble qui se dégage à la
suite de la guerre ouverte
entre la fédération came-
rounaise de football et le
ministère des sports et de
l’éducation physique sur
la désignation du nouveau
staff technique de l’équipe
fanion de football.

Comparaison
n'étant pas
raison, le
Cameroun et
le Libéria ont

beaucoup de similitudes
mais le contexte est bien dif-
férent. Une ascension à la
magistrature suprême  du
Pichichi  à la Georges Opon
Weah a été étudiée de fond
en comble dans les officines
du régime en place.
En 2018, les influenceurs

et l'utilisation des faux pro-
fils ont été implémentés sur
les réseaux sociaux pour
orienter les masses populai-
res dans la direction voulue
du vent. Contrairement au
Libéria qui avait une popula-
tion meurtrie par tant d'an-
nées de conflits armés, au
Cameroun, c'est un peuple
maintenu dans la précarité
avec  des officines de l'intel-
ligentsia en œuvre pour utili-
ser toutes les stratégies
possibles pour se maintenir
au pouvoir. Dès lors on
comprend bien que l'erreur
du pichichi a été de postuler
à la présidence de la
Fécafoot « un panier à cra-
bes » où il est impossible de
s'en sortir indemne.
L'utilisation « des hautes
instructions » participe à
semer la  confusion au sein
de l'opinion et le princereste
le seul à tenir les ficelles et à
juger de l'opportunité de
faire ou de  ne pas faire.
A la lumière des dix straté-

gies de distractions du peu-
ple du linguiste nord-améri-
cain Noam Chomsky, on le

comprend mieux avec le jeu
des courriers à travers la
toile. Il a élaboré une liste
des «Dix stratégies de mani-
pulation» à travers les
média. Elle détaille l'éven-
tail, depuis la stratégie de la
distraction, en passant par
la stratégie de la dégrada-
tion jusqu'à maintenir le
public dans l'ignorance et la
médiocrité.La première est
la stratégie de la distraction,
élément primordial du
contrôle social, la stratégie
de la diversion consiste à
détourner l’attention du
public des problèmes impor-
tants et des mutations déci-
dées par les élites politiques
et économiques, grâce à un
déluge continuel de distrac-
tions et d’informations insi-
gnifiantes. 
La stratégie de la diver-

sion est également
indispensable pour empê-
cher au public de s’intéres-
ser aux connaissances
essentielles, dans les
domaines de la science, de
l’économie, de la psycholo-
gie, de la neurobiologie, et

de la cybernétique. « Garder
l’attention du public distraite,
loin des véritables problè-
mes sociaux, captivée par
des sujets sans importance
réelle. Garder le public
occupé, occupé, occupé,
sans aucun temps pour pen-
ser; de retour à la ferme
avec les autres animaux. »,
extrait des« Armes silen-
cieuses pour guerres tran-
quilles.
Le second consiste  à

créer des problèmes, puis
offrir des solutions.  Cette
méthode est aussi appelée
« problème-réaction-solu-
tion ». On crée d’abord un
problème, une « situation »
prévue pour susciter une
certaine réaction du public,
afin que celui-ci soit lui-
même demandeur des
mesures qu’on souhaite lui
faire accepter. Par exemple:
laisser se développer la vio-
lence urbaine, ou organiser
des attentats sanglants, afin
que le public soit deman-
deur de lois sécuritaires au
détriment de la liberté. Ou
encore : créer une crise

économique pour faire
accepter comme un mal
nécessaire le recul des
droits sociaux et le déman-
tèlement des services
publics.
La troisième est la straté-

gie de la dégradation. Pour
faire accepter une mesure
inacceptable, il suffit de l’ap-
pliquer progressivement, en
« dégradé », sur une durée
de 10 ans. C’est de cette
façon que des conditions
socio-économiques radica-
lement nouvelles (néolibéra-
lisme) ont été imposées
durant les années 1980 à
1990. Chômage massif, pré-
carité, flexibilité, délocalisa-
tions, salaires n’assurant
plus un revenu décent,
autant de changements qui
auraient provoqué une révo-
lution s’ils avaient été appli-
qués brutalement.
La quatrième est la straté-

gie du différé. Il ‘s’agit d’une
autre façon de faire accep-
ter une décision impopulaire
est de la présenter comme «
douloureuse mais nécessai-
re », en obtenant l’accord du

Samuel Eto’o fils, l’agneau du sacrifice
FOOTBALL OU OPIUM DU PEUPLE 
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public dans le présent pour
une application dans le
futur. Il est toujours plus
facile d’accepter un sacrifice
futur qu’un sacrifice immé-
diat. D’abord parce que l’ef-
fort n’est pas à fournir tout
de suite. Ensuite parce que
le public a toujours tendan-
ce à espérer naïvement que
« tout ira mieux demain » et
que le sacrifice demandé
pourra être évité. Enfin, cela
laisse du temps au public
pour s’habituer à l’idée du
changement et l’accepter
avec résignation lorsque le
moment sera venu.
La cinquième consiste à

s’adresser au public comme
à des enfants en bas-âge.
La plupart des publicités
destinées au grand-public
utilisent un discours, des
arguments, des personna-
ges, et un ton particulière-
ment infantilisants, souvent
proche du débilitant, comme
si le spectateur était un
enfant en bas-âge ou un
handicapé mental. Plus on
cherchera à tromper le
spectateur, plus on adopte-
ra un ton infantilisant.
Pourquoi ? «Si on s’adresse

à une personne comme si
elle était âgée de 12 ans,
alors, en raison de la sug-
gestibilité, elle aura, avec
une certaine probabilité,
une réponse ou une réac-
tion aussi dénuée de sens
critique que celle d’une per-
sonne de 12 ans». Extrait
de «Armes silencieuses
pour guerres tranquilles».
La sixième fait appel à l’é-

motionnel plutôt qu’à la
réflexion. Faire appel à l’é-
motionnel est une technique
classique pour court-circui-
ter l’analyse rationnelle, et
donc le sens critique des
individus. De plus, l’utilisa-
tion du registre émotionnel
permet d’ouvrir la porte
d’accès à l’inconscient pour
y implanter des idées, des
désirs, des peurs, des pul-
sions, ou des comporte-
ments…
La septième consiste à

Maintenir le public dans l’i-
gnorance et la bêtise. Faire
en sorte que le public soit
incapable de comprendre
les technologies et les
méthodes utilisées pour son
contrôle et son esclavage. «
La qualité de l’éducation

donnée aux classes infé-
rieures doit être la plus pau-
vre, de telle sorte que le
fossé de l’ignorance qui
isole les classes inférieures
des classes supérieures soit
et demeure incompréhensi-
ble par les classes inférieu-
res. Extrait de « Armes
silencieuses pour guerres
tranquilles ».
La huitième vise à encou-

rager le public à se complai-
re dans la médiocrité.
Encourager le public à trou-
ver « cool » le fait d’être
bête, vulgaire, et inculte…
La neuvième étape

consiste à remplacer la
révolte par la culpabilité. Il
s’agit de faire croire à l’indi-
vidu qu’il est seul responsa-
ble de son malheur, à cause
de l’insuffisance de son
intelligence, de ses capaci-
tés, ou de ses efforts. Ainsi,
au lieu de se révolter contre
le système économique,
l’individu s’auto-dévalue et
culpabilise, ce qui engendre
un état dépressif dont l’un
des effets est l’inhibition de
l’action. Et sans action, pas
de révolution !  
La dixième étape se char-

ge de connaître les indivi-
dus mieux qu’ils ne se
connaissent eux-mêmes.
Au cours des 50 dernières

années, les progrès fulgu-
rants de la science ont creu-
sé un fossé croissant entre
les connaissances du public
et celles détenues et utili-
sées par les élites dirigean-
tes. Grâce à la biologie, la
neurobiologie, et la psycho-
logie appliquée, le « systè-
me » est parvenu à une
connaissance avancée de
l’être humain, à la fois physi-
quement et psychologique-
ment. Le système en est
arrivé à mieux connaître l’in-
dividu moyen que celui-ci ne
se connaît lui-même. Cela
signifie que dans la majorité
des cas, le système détient
un plus grand contrôle et un
plus grand pouvoir sur les
individus que les individus
eux-mêmes.
Ainsi va le monde mais

une question demeure, jus-
qu'où seront-ils prêts à aller
pour assouvir leur soif de
pouvoir ?

Clément Noumsi
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En première ligne du
vaste front santé au
Cameroun, les médecins
constituent avec les infir-
miers et autres aides-soi-
gnants un corps de métier
pourtant mal loti. Salaires
de catéchistes, suppres-
sion de primes, intégra-
tion sélective à la fonction
publique, le quotidien des
soldats en blouse blanche
est loin d’être enviable.

Triste diagnostic  
A la faveur d’une rencont-

re organisée par le Ministre
de la Santé publique à l’effet
d’échanger sur la situation
des médecins au Cameroun
en aout 2020, les organisa-
tions parties prenantes de
cette entrevue ont passé en
revue les écueils qui jon-
chent le parcours de com-
battant de ces hommes et
femmes dévoués à la pro-
tection de la santé du pays.
À cette occasion, l’asso-

ciation Médecins du
Cameroun (MEDCAMER) a
remis au Docteur Malachie
MANAOUDA un Manifeste
pour l’amélioration du systè-
me de santé, qui expose la
difficulté à exercer le métier
de médecin au Cameroun.
« Notre système de santé

vit une crise dramatique qui
affecte nos vies, nos corps,
nos âmes et notre honneur.
Des milliers d’hommes, de
femmes et d’enfants meu-
rent chaque jour dans les
formations sanitaires de
notre pays, faute de pouvoir
subvenir aux coûts de leurs
soins. Nous assistons à une
récurrence de dysfonction-
nements criards, signe qu’il
est temps d’effectuer une
profonde réforme. Parce
que le poids de ces
défaillances est endossé
par tout le personnel soi-
gnant avec un stoïcisme
poussé aux limites du sup-
portable, en nos âmes et
consciences, et en ce

moment crucial de l’histoire
de la profession médicale
au Cameroun » rappelle
MEDCAMER
Dans ce plaidoyer en

faveur de la revalorisation
des conditions de travail du
personnel du secteur sani-
taire, l’association que diri-
ge Mme Marie Solange
NDOM-EBONGUE, s’of-
fusque de « l’insuffisance
des moyens techniques »
mis à leur disposition, de «
la condition matérielle
inique » qui est la leur, de «
la faible rétribution » de leur
pratique, des « redistribu-
tions inéquitables des reve-
nus hospitaliers » et de « la
médiocrité du profil de car-
rière du médecin » entre
autres.
Par ailleurs, de nombreux

médecins ne trouvent pas
un emploi après leur forma-
tion. « Le chômage des
médecins au Cameroun est
un fait marquant. Beaucoup
s’imaginent qu’il est impos-
sible qu’un médecin puisse
chômer ; or sur 1000 méde-
cins, 300 réussissent à
décrocher un poste et à être
intégrés », s’indigne le
Docteur Claudel NOUBIS-
SIE, promoteur de SOS
Médecins Cameroun.
Des salaires dérisoires
Dans sa parution du 20

juillet 2020, le journal Le
Jour a indiqué qu’ « un
médecin généraliste en
début de carrière est classé
en catégorie A2, indice 650
et ne gagne que 247 704
Fcfa après une dizaine d’an-
nées d’études. »
Ce salaire qui est large-

ment inférieur aux presta-
tions d’un médecin et du
standard social auquel il
aspire n’est guère loin de
celui des médecins spécia-
listes. « En même temps,
des médecins spécialistes
en fin de carrière confessent
un salaire de 250 000 Fcfa
», a ajouté le quotidien
d’Haman Mana.
Cette rémunération intèg-

re la prime de technicité, la
prime de santé publique et
la prime d’astreinte comme
le précise le Décret
n°2001/145 du 3 juillet 2001
portant statut particulier des
fonctionnaires des corps de
la Santé publique. Mais les
médecins se disent mal
payés et en proie à la préca-
rité dans leur vie de tous les
jours.
Pour en rajouter à leur

désarroi, leur Ministre de
tutelle a instruit, en juillet
2020, la suppression de la
prime de technicité qui
apparaissait jusque-là dans
leurs bulletins de solde. Le

montant de cette prime
oscillait entre 2 400 et 3 900
Fcfa. Suffisant pour susciter
le courroux de nombreux
agents qui n’ont pas tardé à
se constituer en collectif
pour réclamer la restaura-
tion de cet élément salarial. 
« Nous médecins fonc-

tionnaires avons découvert
avec stupeur une amputa-
tion de notre salaire d’une
prime de 2400Fcfa. Alors
que nous sommes encore
plongés dans la bataille
contre la Covid-19 dans
laquelle plusieurs de nos
confrères ont perdu la vie,
nous sommes stupéfaits par
le moment choisi pour nous
ponctionner notre salaire
qui est l’un des plus faibles
comparé aux autres pays
africains de même niveau
économique », ont-ils laissé
savoir à M. Paul BIYA dans
une correspondance.
Si le Ministère de la santé

a justifié cette suppression
en avançant le motif d’un «
doublon dans les salaires »,
il reste évident que ce qui
aurait boosté le moral du
personnel de santé en
contexte de lutte contre la
Covid-19 aurait été une
revalorisation des salaires
des médecins.
Dans le secteur privé, le

traitement salarial des
médecins varie selon le
standard des cliniques dans
lesquelles ils exercent. Si la
majorité des médecins y
sont bien rémunérés, d’aut-
res, cependant tirent le dia-
ble par la queue.
Dans une thèse présentée

à l’école doctorale de
l’Université d’Avignon (Sud-
Est de la France), M.
Christophe Foé NDI sou-
tient que « les salaires des
personnels de santé au
Cameroun, que ce soit dans
le secteur public ou le sec-
teur privé, restent très bas.
»  « Ceci conduit à une
démotivation desdits per-

Au Cameroun, chômage et précarité des médecins
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sonnels et surtout un aban-
don des zones rurales au
profit des zones urbaines où
de nombreuses autres
opportunités s’offrent à eux
», ajoute-t-il.
Régis par la réglementa-

tion en la matière, les tarifs
des consultations dans les
cliniques privées varient
entre 6 000 Fcfa et 15 000
Fcfa.  Cela ne profite cepen-
dant qu’à un certain nombre
de médecin chanceux
d’exercer dans les grandes
cliniques privées des gran-
des villes comme Yaoundé
et Douala. 
Des conditions de travail

peu favorables à l’épanouis-
sement

Les premiers cas de coro-
navirus au Cameroun ont
enfoncé le doigt dans la
plaie du personnel de santé
au Cameroun. Les méde-
cins dont certains sont tom-
bés sur le champ de la guer-
re contre la Covid-19 se
sont davantage rendus
compte de leurs difficiles
conditions de travail. Ils
manquent parfois des équi-
pements les plus basiques
nécessaires à la pratique de
leur métier.
M. Sylvain NGA ONANA,

président du Syndicat natio-
nal des personnels des éta-
blissements et entreprises
du secteur de la santé du
Cameroun, confiait au jour-

nal français Le Monde qu’ «
On manque de tout, partout.
Que ce soit dans les hôpi-
taux publics ou privés ».
Face à cette situation, la

peur a gagné le camp des
soigneurs. « Ma plus grande
inquiétude est la propaga-
tion rapide et l’état de nos
hôpitaux. Ils manquent de
matériel et de personnel. La
charge de travail des infir-
mières va sûrement aug-
menter avec peu de motiva-
tion. Nous préconisons un
recrutement massif d’infir-
mières », marmonnait M.
Joseph NKWAIN, président
de l’Association camerou-
naise des infirmièr(e)s et
infirmier principal à l’hôpital

régional de Bamenda.
Certains médecins sont

aussi malades que leurs
patients au Cameroun.
Mauvais traitement salarial,
chômage, exploitation et
conditions difficiles de tra-
vail sont entre autres maux
qui minent le corps médical.
C’est ainsi que de nombreux
médecins prennent la route
de l’ailleurs dans l’espoir
d’une vie meilleure.

ParAlain Brice Talla
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L'Ordre national des médecins du Cameroun s'insurge
PROBLÉMATIQUE DU CHÔMAGE MASSIF DES JEUNES MÉDECINS 

Après le report de
l'Assemblée générale
extraordinaire de
l'Ordre national des
médecins du

Cameroun (ONMC) initialement
prévu le 05 Avril 2024, le Président
de l'ONMC, Dr Fonkoua Rodolphe,
accompagné pour la circonstance
dede certains membres du Conseil
de l'ONMC, tels que Dr Simo Moïse
et le Dr Biantcho Atchonkeu Guy,
pour ne citer que ceux-là, préside en
ce moment une conférence de pres-
se à Yaoundé, sur les raisons du report de
cette Assemblée générale ; le bilan des 100
premiers jours de ce nouveau Conseil de
l'Ordre ; et l'élaboration de quelques pistes de

solutions face à la problématique de l'emploi
des jeunes médecins au Cameroun. 
Les détails dans nos prochaines publica-

tions. 
Samuel Bondjock, DP Direct info.



La Voix du Consommateur N° 155 du 10 Avril 2024La Voix du Consommateur N° 155 du 10 Avril 2024 PAGE7

SOCIÉTÉ

Joueur du Bayern Munich
(équipe réserve) de 2001-2005
Entraîneur (U18) depuis

2023 au club autrichien Union
Edelweiss Linz
Téléphone:00436766276804
E-mail:francomjp@yahoo.fr

Vienne, le lundi 08 Avril 2024

A Monsieur le Directeur de l’in-
formation

d’Équinoxe Télévision
Douala-Cameroun

Objet : Mise au point en guise
de droit de réponse

Monsieur le Directeur,
Lors de l’émission intitulée

Equinoxe Soir présentée par
Serge Alain OTOU et diffusée
sur vos antennes le mardi 12
mars 2024, l’un des invités en
l’occurrence Monsieur Serge
PENSY a déclaré, entre autres,
«je peux vous dire qu’il y a une
situation comme ça en
Bundesliga où un joueur qui était
au Bayern, un Camerounais qui
avait un faux passeport fran-

çais …. Mbock, il s’appelle
MBOCK.……Le Bayern a écarté
ce joueur et le Bayern n’a pas
été sanctionné». Cette déclara-
tion est dénuée de tout fonde-
ment.
Je tiens à marquer ainsi mon

indignation face à ce mensonge
grotesque qui tend à salir non
seulement mon image mais celle
de toute ma famille.
A titre de rappel, tous les clubs

professionnels où j’ai évolué ont
des archives consultables et
accessibles qui peuvent attester
des nationalités respectives de
leurs recrues.
En conséquence et conformé-

ment à la Loi N ° 90 / 052 du 19
décembre 1990 sur la communi-
cation sociale au Cameroun
(Article56), je demande instam-
ment que le présent droit de
réponse soit lu dans la prochaine
émission d’Equinoxe Soir.

Aussi, je demande à Monsieur
Serge PENSY auteur desdits
propos d’apporter les preuves de
ses allégations et de présenter le
cas échéant des excuses à ma
modeste personne.
Par ailleurs, je me réserve, en

temps opportun, d’utiliser toutes
les voies de droit qui s’offrent à
moi pour rétablir mon honneur et

ma réputation.
Je vous souhaite bonne récep-

tion et vous prie d’agréer,
Monsieur le Directeur,  l’expres-
sion de mes sentiments distin-
gués.
Algérie – Modernisation ban-

caire : création du conseil natio-
nal de paiement
Dans le but de moderniser ses

systèmes de paiement, l’Algérie
a mis sur pied le 7 Avril, le
conseil national de paiement qui
aura la charge de conduire la
majorité de la société algérienne
à adopter la bancarisation et
réduire ainsi, l’utilisation de l’ar-
gent liquide dans les transac-
tions quotidiennes.
C’est un objectif de modernisa-

tion économique et d’inclusion
financière qui a conduit le 7 Avril
à la création du Conseil national
des paiements en Algérie.
Placée sous l’égide de la
Banque du pays, cette nouvelle
structure devra révolutionner le
paysage des transactions finan-
cières en Algérie avec pour
objectif principal l’élaboration
d’une stratégie de développe-
ment des moyens de paiements
scripturaux.
Ainsi, le conseil devra d’une

part, favoriser la bancarisation
afin de réduire l’utilisation de l’ar-
gent liquide dans les transac-
tions quotidiennes et d’autre part
renforcer l’inclusion financière au
sein de la société algérienne.

À travers la mise sur pied de
cette institution composée de
plusieurs ministères, des repré-
sentants de plusieurs startup
ainsi que des membres de la
direction générale de la sûreté
intérieure, de la gendarmerie, de
la police nationale, l’Algérie fait
une avancée notoire vers la
modernisation de son système
de paiement et intègre ainsi une
dynamique mondiale permettant
l’accès facile aux services finan-
ciers, et à la réduction des coûts
des transactions.
La population algérienne,

pourra très bientôt jouir d’un
accès facile, rapide, modernisé
et sécurisé aux systèmes de
paiement.

Ancien international espoir camerounais
PATRICE MBOCK
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Ce groupe international conçoit et déploie des solutions fondées sur les normes volontaires.
Le Président de la FOCACO au Groupe AFNOR 

VISITE À PARIS 
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La FOCACO tient à rap-
peler aux consomma-
teurs que toutes les eaux
en bouteilles ne sont pas
des eaux minérales natu-
relles.
La Fondation camerou-

naise des consomma-
teurs (FOCACO) dénonce
l'attitude des entreprises
qui usent des pratiques
commerciales suscepti-
bles d’induire le consom-
mateur en erreur quant à
la nature de leurs  pro-
duits.
En effet, une eau miné-

rale naturelle (Norme NC
05) diffère d'une eau
potable destinée à la
consommation humaine (
Norme NC 207)

Info : suite aux multiples dénonciations de la FOCACO,
l'étiquetage de l'eau en bouteille Valclair a été modifié



La Voix du Consommateur N° 155 du 10 Avril 2024La Voix du Consommateur N° 155 du 10 Avril 2024 PAGE11

MESSAGE



La Voix du Consommateur N° 155 du 10 Avril 2024La Voix du Consommateur N° 155 du 10 Avril 2024PAGE12

MESSAGE


